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LE MERIDIONAL,

$2 50.PA AN...$20

Le gouvernemeut *franais 
donn avis Don Carlos d'avoir 
quitter la France. Il est parti
pour la frorntire.

Le correspondant du Times 
Paris annonce que 86 nominations
de secrtaires de .prfezares ont
*t faites et seront publies officiel-
lement.

Smalls l'ex-membre du Congrs
pour la Caroline du Sud, avant
fait appel de Ra condamnation la
Cour Suprme des* Etats-Unis, 
t rvarlh moyennant un caution-
nement de $10,000.

Sherman et Sheridan sont d'a-
vis qu'il n'y afra pas -de guerre
avec le Mexique. En attendant,
le gnral Vincent a t transfr
du dpartement de la guerre 
l'arme du Rio Grande, parce
qu'on a besoin pour le moment 
la frontire d'un adjudant de beau-
coup de jugement et d'une graude
exprience.

Un coup de pied de la fin du
Pays:

M. Grant est parti. Il a com-
pris que les Esquimaux du Jardin
d'Acclimatation lui faisaient une
concurrence formidable auprs de
la badavderie parislenre. .

La France verra partir sans re-
gret ce taciturne particulier qui a
applaudi ses revers et qui a
choisi pour flagorner les Prussiens
l moment o nous tions crass
par eux.

La Pays n'est pas comme l'E-
cosse ; il fait payer cher l'hospi ta
lit de France.

DR. D. S. SOUTH WICK, one
or the most succ asful specialists
oflhe South. Cures all private
matters of both sexes speedily and
and safely. All casres guaranteed.
Those in trouble call or write.

Office and residence, corner
Robinson and Gasquet Stas., New
Orleanst, La. feb8.ly

Les devinettes et les petite pai-
rpiers ont fait leur temps, le jeu des

"ombles o pJois la vogte.
-Le comble de la vitesse.-C'est de tourner assez autour.
tl'nne colonne pour se donner son
propre pied dans le dos.

-Le ncomble e l'inolence ?
-Introduire un parapluie daes.,

la btouche de sa belie-mre....et]
l'ouvr-ir. 

j
--- e- tombie de la persv-S

rance ? ,
-Frictionner le pilier d'cn r-3

4vervre jutqu' ce quele directeur j

de la compagnie du Gaz guri de
la gortte.

-- Le comble de la distraction ?
-Dire son pouse, le matin

de la premire nuit de noces;
Tiens,. mna pctite chatte, voil pour
toi.

-Le comble de la stupfaction?
-* C'est d'entendre la jeune

pouse rpondre : Comment, tu ne
me donnes que a ?

-Le comble de l'opinion con-
servatrice ?

-Se couper la main gauche,
afin de n'avoir d'enfants que de
la droite.

Il y en a comme cela jusqu' de-
main matin.

M. 'Ed~-'(Communique. ), M.FEdfff:-Pour trennes,
je vais offrir ceux de vos-lec-
teurs' qui ti la cou naissent' pas,

-~ une comparaison entre Dmocrite
3 et Heraclite, o l'a van tage est au

,profit de ce dernier, comme plus
5 humain.

iDmocrite. Je ne saurais m 'ac-
corder d'une philosophie triste.

ilHraclite. Ni moi d'une gaie.
*Quand on est sage, on ne voit rien
Sdans le monde qui ne paraisse de
travers et qui ne dplaise.

Dmocrite. Vous prlnez les
choses d'un trop grand. srieux:
cela vous fera mal.

H"clti. Vous les prenez avec
trop d'enjouement : votre air mo-
queur est plutt celui d'un satyre
que d'irn philosophe. N'tes-vous
pas touch de voir le genre hu-
main si aveugle, si corrompu, si
gare ?

Dmocrite. Je s'uis bien plus
touch de le voir si impertinent et
si ridicule.

Hraclite. Mais enfin, ce genre
humain dont vous riez, c'est le
monde entier avec qui vous vivez;
c'est la socit de vos amis, c'est
votre famille, c'est vous-mme.

Dmocrile. Je ne aie soucie
gure de toue les fous que je vois,
et je mie crois sage en me moquant
d'eux.

Hraclite. S'ils sont fous, vous
n'tes gure sage ni bon de ne les
plaindre pas et d'insulter leur
'folie. D'ailleurs, qui vous rpond
que vous ne soyez p~as aussi extra-
vagant qu'eux?9

Dmocrite. Je ne puIs l'tre,
pensant en toute chose le contraire
de ce qu'ils pensent.

Hlraclite. Il y a des folies de
diverses especes. Peut-tre qu'
force de cantredire le? folies des
autres, vous vous jetez dans une
extrmit contraire, qui n'est pas
moins folle.

Dmocrite. Croyez-en ce qu'il
vous plaira, et pleurez encore sur
moi, si vous avez des larmes de
reste ; pour moi, je suis content de
rire des fous:; tous les hommes ne
le sont-ils pas ? Rpondez.

Hraclite. Hlas! ils ne le
scont que trop, c'est ce qiii m'a f. I

flige. Nous convenbns vous et
moi, eii ce point, que les hommes
hommes ne suivent point la raison; i
mais moi, qui ne veux pas faire
comme eux, je veux suivre la rai-
son qui m'oblige de les aimer ; et
cette amiti me remplit de com-
passion pour leurs garemenits.
'Ai-je tort' d'avoir piti de mes 8cm-
!blables, de mes frres', de ce qui
est, pour ainsi dire, une partie
de moi-mime ? Si vous entriez
idad "an hpital de blesss, ririez-
jvous dle voir leurs blessures ? Les
!plaies d corps ne sont rien en
~comparaisoa de Celles de l'me.-

!Vous auriez honte de vtre cru-
aut si vous aviez ri d'un malheur-
eux qui a le bras eoup, et vous
avez l'inhumanit de vous divertir-
11du inonde entier qui a perdu la

j raison
Dmocrite. Geini qui a perdu~

uin bras est plaindre, en ce qu'il'
ne s'est point t lui-rtra ce mema-
Sbre ; mais celui qui peri la raison
>la perd par sa faute.

llraclite. H ! c'est en quoi il
est plus plaindre. Un insens
furieux, qui s'arracherait lui-mme
les yeux, serait encore plus digne
de compassion qu'un autre aveu-
gle.

Dmocrite. Accommodons-nous,
il y a de quoi nous justifier tous'
deux. Il y a partout de quoi rire
et de quoi pleurer. Le mnde est
.ridicule, et j'en ris ; il est dplora-
ble, et vous en p'eurez : chacun le1
regarde sa mode et "suivst sont
tcmprament- Ce qui est certain,
c'est que le monde eat de travers.
Pour bien faire, pour bien penser,
il faut faire, il faut penser autre-
ment que le grand nombre. Se
rgler par l'autorit et par l'ex-
emple du commun des hommes,
c'est le partage des insenss.

Hleraclite. Tout cela est vrai;
mais vous n'aimez rien, et le malt.
d'autrui vous rejouit. O'est n'ni-
mer ni les hommes ni la vertu
qu'ils abandonnent.

Amis ou enneeni lecteurs, et
vous M. I'Editeur, oetroyez-moi la
permission de-vons dire que c'est
tout ce que je puis vous envoyer
cette anne.

Fte de Saint Sylvestre 187T.
C. A. MouSsE.

THE SUN..

1878. NEW YORK, 1878.

As the time aproaches for the
renewal of subscriptions, The Sun would
remind its many friends and weliwishers
everywhere, that it is again a candidate
for their consideration and support.-
Upon its rec-rd for the past ten years it
relies for a continuance of the hearty sym-
pathy and generous co-operation which
have hitherto been extended to it trom
every quarter of the Union.

The Daily Sun is a four page-sheet of
28 columns, price by mail, post paid, 55
cents a month, or SC 50 per year.

The Sunday edition of the Sun is an
eight-page sheet of 56 columns. While
giving the news of the day, M also con-
tains a large amount of literary and mis-
cellaneous matter specially prepared for
it. The Sunday Sun has met with great
succe-s. Post paid, one dollar and twen-
ty centr a year. I

THE WEEKLY SUN.
Who does not know the Weekly Sun ?

It circulates throughout th3 United States,
the Canadas, and beyond. Ninety thou-
sand families greet its welcome pages
weekly, and regard it in the light of guide,
counsellor, and friend. Its news. edito-
rial,agricultural, and literary departments

-make it essentially a journal for the ftmi-
ly and the fireside. Terms : One Dollar a
year, post paid. This price, quality con-
sidered. makes it the cheapest newspaper
pnblished. For clubs of ten, with ten
dollarslaeh, we will send an extra copy
free. Address Publisher of the SUN,.

New York City.

IL Otice.
Succession of Elijah Ewing.

All persons indebted to the
above succession will olease come
forward and settle the same, those
having claims against said succes.
sion will present them duly au-
thenticated.

EMELINE EwING.
Natural Tutrix.

Oct. 20th 1877.

Parish Warrants
FOR SALE

by ' ' F. R. KING.
Nov. 14-'77.

$5 to $20 per day
at home.

Terms free.
AddressG. Stinson & (6.,

Portland, Maine.

BOIS DE CONSTRUCTIOY
-(o)-

Le moulin scie connu sous le
nom de KORSO STEAM SW MTLL
tant actuellement en fonction,
Iannonce a ses clients et les habi-

tn q'ils trouveront toulours un'
beau choix de BOIS DEl CON-
ISTRUCTION, qu'il offre au pl'u?
j bas prix du march.

A VIS .,UX DEBITEUBR

DU DOCTEUR PIERBB. AEADIE,

*Le soussign, tant oblig de
faire trs prochainement un voyage
en France, o des affaires de fa"
mille rclammient SB prsence, prue
ceux de ses clients qui lui sont re-
,devables de vouloir bien venir se
librer, sou domicile, d'iciV an
15 janvier prochain. Autrement
il remettra leurs comptes efltTOe les
mains d'un avocat pour on faire la
collieetion et en pour3uivre le re-
couvrment, dans le plus bref d-
lai, aux frais de. qui de droit.

Le docteur espre que ses d-
biteuis, pour lesquels i i a eu cons-
tamment des gards et nnnage-
ments, rpondront son appel,.
afin do lui viter dn retard et des
dsagrment'o.

P.#ABAliE; D. M..
Dec. 8 '77.

A. D. MARTIN,i

MARCHAND

Rue du Pofrt, Abbevile, Loulsiane.

Oncoien Empfaolwngena

-DE--

C. DEROUEN.

Offre au publie

aJlRCWAtNlDISES olw Cans.

D MBOCERWin, A CIL9 US-

OnURES de TOUT

GENR,

QU1J'JO.ILLER

CIHqPEA~UX

[ OUTILS .,RMTOIRES,

LARTICLES DE

BLe tout des pori en rapport avec

Ta duret des temps.
T ___ .c

NOTICE.

The tax payers of the town of
Abbeville are hereby notified that
the Tax Rolls for said Town for
the year 18,17. are now complete
and placed in my hands for col-
lection all persons owing Taxes
on said Rolls are hereby notified
to come forward and pay the same
within ten days from date of this
notice, otherwise I wiil proceed to
collect the same according to law.

GEO. E. LYoNs.
Cons-Collector.

July 14,1877.

LOST.-Two promisory notes
drawn by Leon Broussard, paya.
ble to the undersigned, dated res.
pectively November I8th 1870,
each for two hundred dollars;
one due in three and the other in
four years from dafs theredof ith
eight per cent interest from matu-
rity. -

P. AnRi E. BuOUSSAUD.
Dec. 1st '77.

Calongne & Masson,
PRODUCE MERCIHANTS,

FOR THE SALE OF
Cotton & Sugar, Wool, Moss,
Hides and all kinds of Country
Produce.

No. 34 Bienville Street,
JVew Orleans.

Consienments of Pouljry, Eggs, Tallow,
Beeswax, etc., disposed of to test advan-
%tge. aug25

R.- BEER,
COMMISSION MERCHANT,

For the sale of
Cotton S' Sugar, Hides, Wool and
Moss, and all kinds of Country
Produce.
NO. S3 OLD LEVEE STREET,

New Orleans, La.

All conelgnmants of Poultry. Egg,
Deeswar, Tallow. Eta., disposed of to best
advintage, All orders promptly attend-
ed to.

CO1KSUMPTION CURED.
An old physician retired from active

prsatioe, having had placed in his hands
by an East Indian missionary the formula
of a simple vegetable remedy for the
speedy and peruanent cure of Consump-
tion, Bronchitis, Catarrh, Asthma, and all
Throat and Lung affections, also a posi-
tive and radical cure forGeneral Debility
and all nervous complaints, after having
thoroughly tested its wonderful curative
powers in thousands of cases, feels it his
duty to make it known to his suffering
fellyws. The recipe will be sent free of
charse, to all who deaire it, with full di-
rections for preparing and successfully
using. Address with stamp naming this
paper, Dr. J. 0. Svon, 44 North Ninth
Street, Philadelphia, Pa.-Nov. ly.

W. C. CROW,
ATIORNNEY & COUNSELLOR AT LAW
Vermillonville, Louisiana.

Notice.
THE undersigned has Two (2)

Plantatiops on hand for sale :
One situated about six miles

outhwest from Abbeville, West
side of bayou Vermilion, contain-
ing about two hundred and forty
(240) superficial arpents, with a

Fine DWELLING HOUSE
AND KITCHEN, and about

three (300) ,hundred pannels of
new fence thbrebo,--one-third of
the land is timbered.

ANOTHER Plantation situa-
ted at; Grosse se, about three (3)
miles' East from the town of Abbe-
yille, having three-and-a-half (31)
arper.ts- front by forty (40) in
depth, with about fifty (50) ar-

pents of WOOD LAND
thereon, and a right to cut
wood on the'Alexander De-

layhousaye tract; which tract is
ai community property of eight ar
pents by forty.

W For prices and conditions
of the above plantations (which
will be in accordance with the
hard times), apply to F. FERAY,
in the town of Abbeville. Im-
mediate possession can be given
in bothicases.

F. FERAY.

N. B. One of the above plan-
tations nelongs to a lawyer of the
parish of Lafayette. The party
purchasing from me will have to
pay expenses of sale, record, &c.'
&o., in this parish from the La.
fayette Records.

Title perfectin both cases.
feb14'"i7 F. F.

Police Jury.
Saturday October 20th 1877.
The Police Jury met this day

at the Courthoose pursuant to ad-
journment.

Were present:-Howard Hoff-
panir, president, S. Wise, D. 0.
Broussard andi Nathan Perry.

On motion of S. Wise, Lastie'
Broussard was appointed clerk
pro tem of this body for the pres-
ent meeting.

The minutes of the last meeting
being read, were ordered to be
corrected, so as to place the amt.
of $15 allowed Isaac Wise, paya-
ble on the district attorney fund
of 1877, instead of that fund fbr
1876; and with said correction,

L9 the said minutes were on motion
adopted.

Mr. S. Wise, a member of the
Finance committee, stated to.the
jury that the committee had been

s, unable to complete- their report,
y to be presented at this meeting,

owing to thq severe illness of some
members of the committee; where-
upon further time was granted.

v, 1 On motion of Mr. Perry,
Resolved that the clerk of the po-
lice jury, immediately inform and
notify the several road overseers
of the parish, of the Limits and
boundaries of their respective
road districts.

d Resolved further, that said road
overseers, be also notified and or-
" dered to call upon, and notify allpersons subject to road duty, with-
out delay, to work on the bridges,
in their respective road district,

, which are in need of repairs.
t A communication from Mr. A.
G. Maxwell, asking to be relieved
of his contract for the keeping of
the ferry across the Bayou Ver-
milion at Abbeville, after the ex-
piration of his first month, was
read and request acceded to by
this body.

3 On motion of Mr. Wise,
Resolved that a toll ferry be es-
t tablished at Abbeville, until the
'bridge across the bayou be com-
pletely repaired.

4 Resolved furtrer, that the pre-
sident be and he is hereby empow-
ered and instructed to give, the
t necessary advertisements and no-
tice of the letting of said ferry to
the highest bidder, in Ihe manner
prescribed by law.

5 Resolv6d further, that the
keeper of said ferry, shall enter
into a contract with the president
of this body, and shall further-
more, be required to furnish bond
with solvent surety in the sum of
one hundred and fifty dollars for
the faithful performance of his
duty under his said contract; said
bond to be taken before the 1ier
corder of said parish, and record-
ed in he office, after being duly
accepted and approved by the pre-
sident of the police jury.

6 ResolveT' further, that the
following rates of toll are hereby
established, to wit :

For each footman, 5 ets; for
each man and horse, 10 cts; for
each buggy and horse, 15 ets; for
each buggy with two horses 20 eta
for each empty waggon with two
horses, or for each ox cart with
two oxen, 25 ets; for each loaded
waggon with two horses, or for
each ox cart with two oxen, 35.

7 On motion of Mr. Wise,
Resolved that the president be
and be is hereby authorized and
empowered to contract for and in
behalf of the parish of Vermilion,
with any person or persons, for
the repairs of the bridge at Abbe.
ville, on such terms and conditions
as the bridge committee may re-
commend and earee upon.

8 On motion of the same memn
ber, resolved that the tax collec-
tor be and he is hereby instructed
to delay the collection of the
amount claimed of Cesaire Bour-
que, for parish tax of 1874, pitil
the 15th: December, 1877.

9 The following claims were
allowed on the several funds for
the purpose :

Crim. Pros. fond 1875.
G. Fullen, trans. to 8. Wise $3 70

Election fund, 876.
Cle Leblano 5 00

Physician fund 1877.
W. D. White 5 00

Police Jury fund 1877.
S. Wise, member of Police
and finance com. t8 date . 62 00
D. 0. Broussard member
Police Jury to date 16 00
Howard Boffpauir do 5 00
M. C. Broussard P. T. 10000

Crim. Pros. fund 1877.
S. Wise 400
C. Sonnier trs to S. Wise 5 00
G. Pollen do do 1 23
R.G. Russell do 1 124
E. G. Ewing Dy-Sheriff. 2 00
T. Guidry, do 31 65

1 be Jury then adjourned to
Monday the 3d day of December
1877.

hOWARD HOr"FPAUTR, President.
LASTIE BROUSSARD, 01k. pro tem.


